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Introduction
1,3 % de différence seulement entre Homo sapiens et les chimpanzés1, les bonobos2 ou les gorilles3… Par comparaison, elle est de 1,5 % entre les femmes et les hommes4.
Du point de vue génétique, il y a donc autant et parfois plus de différences entre un mâle et une femelle de l’espèce humaine qu’entre un mâle humain et un mâle chimpanzé ou bonobo.
Bien sûr, une poignée de gènes, ça change tout. Les bonobos, par exemple, sont capables d’empathie, d’altruisme et de compassion5.
Les chimpanzés non seulement fabriquent aussi des outils, mais ils peuvent aussi apprendre à utiliser des symboles et des nombres6, et sont même capables de planifier des événements futurs7, ce que nombre de nos congénères ne font pas ou si mal.
Mais ils ne parlent pas, n’enterrent pas leurs morts et ne construisent pas de cathédrales et ne baptisent pas art le premier tas d’immondices qu’ils ont rassemblé.
Bien sûr, on trouvera sans doute souvent plus de différences observables entre deux hommes particuliers ou deux femmes qu’entre un homme et une femme lambda. Mais, à regarder les comportements des mâles sapiens actuels, on peut se poser légitimement la question de savoir s’ils ne sont pas souvent plus proches des grands singes que des femmes.
Ce n’est pas d’ailleurs, comme on le verra, nécessairement un mal, même si cela complique beaucoup, on le verra aussi, les relations entre les sexes.
Bien sûr, on dira aussi qu’il y a une interaction permanente entre gènes et environnement, ou encore mieux que les vieux clivages nature et culture, sexe et genre, sont obsolètes. Reste qu’il y a toujours comme un jeu entre les femmes et les hommes, ça ne s’emboîte pas à tous les coups.
Et ce n’est pas en nous berçant de l’illusion que nous sommes semblables au prétexte que nous sommes égaux qu’on se ratera moins.
Ce qu’il faut rendre égal, c’est plutôt la valeur accordée à nos différences.
Quelles sont-elles ? Comment ça se passe et comment ça pourrait mieux se passer ? C’est ce qu’on va voir ici.


Première partie
Très près, très loin


  1.

  Un ou deux cerveaux ?

  
    Pourquoi les hommes ne pensent qu’à ça et les femmes préfèrent le chocolat ? Les femmes sont-elles vraiment plus sentimentales que les hommes ? Les hommes plus doués en maths que les femmes ?

    Est-ce de purs clichés ou derrière les clichés se cachent des réalités ?

    Depuis maintenant un bon demi-siècle, le débat fait rage entre les partisans de l’égalité et ceux de la différence. Certains pensent que les hommes et les femmes sont équipés du même logiciel, d’autres, non.

    Et d’autres encore que ce qu’il faut rendre égal, c’est la valeur accordée à nos différences.

    Où en est-on aujourd’hui ? Qu’est-ce qu’on sait vraiment ? Le cerveau est-il un organe sexué ?

    C’est le moment de faire le point.

    
      Cerveau gauche et cerveau droit

      Depuis le début des années 1980, on sait que le cerveau est asymétrique.

      Ouvrez une boîte crânienne, les deux hémisphères ont une apparence et une structure interne très semblables, pourtant chacun a des fonctions distinctes, voire une conscience différente1.

      Grosso modo, l’hémisphère gauche, qui commande la partie droite du corps, serait plus rationnel, c’est là où sont localisées les aires du langage et de la parole, l’essentiel de nos capacités d’analyse et d’abstraction.

      Spécialisé dans tout ce qui est écriture, chiffres, calcul logique, plans, méthodes…, c’est lui qui nous permet d’avoir une approche rationnelle des situations et des événements, de penser et d’agir méthodiquement. Avec lui, on se soucie plus des détails que de l’ensemble, du fond que de la forme, on cherche des causes et des explications pour tout.

      En revanche, l’hémisphère droit, qui commande la partie gauche du corps, serait plus intuitif. C’est là où l’on trouve l’essentiel des aires dédiées à la perception visuo-spatiale, à l’univers des formes et des couleurs, à la compréhension et à l’expression non verbale.

      Spécialisé dans tout ce qui est reconnaissance de formes et perception spatiale, c’est lui qui nous permet de reconnaître les visages, d’identifier les choses au toucher, de voir en relief, d’entendre la musique, de rêver ou de se retrouver sur un plan ou une carte.

      Cette asymétrie ne date pas d’hier puisque, commune aux hommes et aux grands singes, elle remonte à 25 millions d’années, voire à plus2.

      
        Ce qui se passe à droite, ce qui se passe à gauche 

        
          
            
              
                
                
                
                
                
                  
                    	CERVEAU GAUCHE

                    	CERVEAU DROIT

                  

                  
                    	Verbal

                    	Non verbal

                  

                  
                    	Utilise les mots pour nommer, décrire, définir

                    	Pense en images, donne le ton à la voix

                  

                  
                    	Analytique

                    	Synthétique

                  

                  
                    	Décompose les choses étape par étape, élément par élément

                    	Combine les choses, les éléments, ensemble pour former des touts

                  

                  
                    	Symbolique

                    	Analogique

                  

                  
                    	Perçoit les choses en tant que signes d’autre chose

                    	Perçoit des similitudes entre des choses différentes

                  

                  
                    	Abstrait

                    	Concret

                  

                  
                    	Opère sur des qualités et des relations isolées du réel

                    	Représente le monde sensible (réel ou imaginaire)
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                    	Atemporel

                  

                  
                    	Conçoit le temps comme une succession d’instants

                    	Perçoit le temps comme une durée continue

                  

                  
                    	Rationnel

                    	Empirique

                  

                  
                    	Opère d’une manière logique pour tirer des conclusions

                    	S’appuie sur l’expérience sans tenir compte de données formelles

                  

                
              

            

          

        

      

    

    
    
      Cerveau qui rit, cerveau qui pleure

      On a cru pendant longtemps que le cerveau gauche, raisonneur, était sceptique, critique, et volontiers pessimiste ; le cerveau droit étant nettement plus béat.

      Mais différents travaux3 ont montré depuis que si notre cerveau est asymétrique, l’hémisphère gauche est mobilisé en priorité dans les expériences émotionnelles agréables, positives, la joie, le plaisir ; le droit, par les émotions désagréables, négatives : peur, tristesse, dégoût.

      Les lésions, par exemple, de l’hémisphère gauche provoquent des réactions d’inquiétude intenses, des crises de larmes, de la dépression. Au contraire, les lésions de l’hémisphère droit se traduisent par des réactions d’indifférence, des crises de fou rire, de l’euphorie.

      Autre expérience, les dessins animés ont plus d’effet quand ils sont projetés dans le champ visuel droit (hémisphère gauche). Inversement, les films d’horreur sont plus efficaces quand ils sont projetés dans le champ visuel gauche (hémisphère droit). Plus troublant, cette asymétrie est différente selon les individus : vous pouvez par exemple avoir un hémisphère plus développé qu’un autre et être, en conséquence, plus ou moins doué naturellement pour le bonheur.

      Ce phénomène est si remarquable que l’on pourrait même classer les personnes entre esprits heureux, neutres ou malheureux à la simple observation de leur cerveau4.

    

    
    
      Connecting people

      Deux cerveaux avec des capacités différentes, de nombreux chercheurs ont eu vite fait de faire le lien avec les différences que l’on pouvait manifestement observer entre les hommes et les femmes5.

      Les hommes devenant ainsi plus « cerveau gauche » et les femmes plus « cerveau droit ».

      Ce n’était pas faux, mais un peu idiot parce que cela confortait tous les stéréotypes sexistes, la fameuse intuition féminine et la prétendue logique masculine.

      On aurait pu en rester là, au schéma simplet les hommes viennent de Mars, les femmes de Vénus, mais d’autres travaux vinrent rapidement tout remettre en question.

      Au milieu des années 1990, différents travaux montrèrent que le cerveau des femmes était moins asymétrique que celui des hommes ou, pour le dire autrement, elles utilisaient plus souvent leurs deux cerveaux à la fois alors que les hommes fonctionnaient plus en mode alternatif, c’était l’un ou l’autre6.

      Pourquoi est-ce ainsi ?

      L’une des raisons le plus souvent avancées : une connectivité différente dans les cerveaux des femmes, et des hommes. Chez les hommes, les connexions sont plus fortes dans chaque hémisphère alors que chez les femmes elles sont plus fortes entre les hémisphères7.

      De là, par exemple, l’idée venue que les femmes pourraient mitonner un pot-au-feu tout en surveillant les enfants tandis que les hommes plus monotâches iraient chasser le mammouth.

      Et, plus généralement, que M. Cerveau et Mme Cervelle auraient des goûts, des aptitudes et même des valeurs différentes gravées dans leur structure mentale depuis des temps préhistoriques.

      Il y avait de quoi faire hurler les féministes, ce qui n’a pas manqué.

    

    
    
      Le camion et la poupée

      Les garçons préfèrent pousser des tututs, les filles bercer des baigneurs… La femme qui ovule marche avec les genoux rapprochés8, les hommes donnent plus de pourboire aux femmes en pleine ovulation9…

      Dans le genre élucubrations et résultats d’études à la con, on aura, c’est vrai, tout entendu.

      Et l’on peut comprendre que beaucoup s’inquiètent du développement de cette pseudoscience qu’ils appellent le « neurosexisme », qui entretient les stéréotypes les plus éculés, voire sert à justifier les inégalités hommes-femmes en les ancrant dans un déterminisme biologique.

      Au nom du principe d’égalité, certains y voient même une manière sournoise de conforter la domination masculine sur les femmes10.

      Allant même jusqu’à prétendre qu’il n’y a pas de grandes différences neurologiques entre les sexes. Ou si peu de variations entre le cerveau des femmes et des hommes, que toutes leurs différences cognitives pourraient s’expliquer par la culture11.

      Si les filles aiment le rose, c’est parce que dans le rayon fille des magasins de jouets, le rose est envahissant. Privons les petits garçons de camion et refilons-leur des poupées et ils joueront à la dînette.

      Est-ce aussi simple, pour ne pas dire bêta ? Pas vraiment.

      Par exemple, alors que la Norvège est numéro un au classement mondial des pays les plus égalitaires en matière d’égalité hommes/femmes, les Norvégiens continuent de choisir des métiers différents selon leur sexe : 90 % des infirmiers sont des femmes et 90 % des ingénieurs sont des hommes12.

      Ce qui laisse pour le moins à penser que certains de nos penchants sont innés. Serait-il possible que les femmes préfèrent s’occuper des autres alors que les hommes sont plus comme des poissons dans l’eau avec des machines ? En quoi, ils ne sont d’ailleurs pas différents des grands singes. Les mâles de nombreuses espèces préfèrent jouer avec des camions qu’avec des peluches13.

    

    
    
      Cerveaux féminin et masculin :

        quelles différences ?

      L’inénarrable Zemmour ayant déclaré que « les femmes sont très attirées par le pouvoir, c’est dans leur cerveau archaïque »14, il est tentant de prendre le parti de ceux qui défendent l’idée que nos comportements résulteraient d’habitudes sociales, acquises

      
      
      
      
      
      
      
      
        
        
          
          
        

      

    

    
    
      D’où viennent ces différences ?
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